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Dans la peau 
d’une 
poupée noire
Les élèves du collège 

Jean-Pierre-Timbaud 

n’ont pas caché leur 

émotion lors du 

vernissage de l’expo-

sition « Dans la peau 

d’une poupée noire », 

jeudi 14 février à la 

bibliothèque Elsa-Trio-

let. Leurs biographies 

imaginaires de ces jouets 

fabriqués principalement 

par des esclaves Noires-

Américaines côtoient 

les photographies de 

« I Am a Man », une autre 

exposition sur la lutte 

pour les droits civils 

des Afro-Américains.

Juste pour rire… même jaune
Ah ciao bonsoir�! L’ancienne voix des « Guignols de l’info », 

Sandrine Alexi, a utilisé son « permis d’imiter », le 8 février à 

Bobigny. Un spectacle où ça fl inguait tous azimuts. Juste pour rire…
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Édito du maire
Les vacances d’hiver arrivent à grands 
pas. Cette année, nous avons mis en 
place une nouvelle activité ouverte à 
tous sur la place Rabin-Arafat. Vous 
pourrez profi ter en famille d’une im-
mense piste de luge, mais aussi dé-
couvrir les animaux de la ferme pour 
le plaisir des petits et des grands.

Il est important pour nous d’off rir au 
plus grand nombre des moments 
de détente et d’évasion dans une péri-
ode où l’accès aux loisirs devient plus 
diffi  cile.

Nous poursuivons cet objectif à travers les séjours propo-
sés aux seniors, aux jeunes, aux enfants et aux familles. La 
Ville met là aussi les moyens nécessaires pour rendre ac-
cessibles à chaque Balbynien ces instants de découverte. 
Les inscriptions sont ouvertes, alors n’hésitez plus !

Enfi n, la municipalité a mis en place les conditions néces-
saires à l’organisation du Grand débat national. La pre-
mière réunion à Bobigny s’est tenue le lundi 18 février. Les 
échanges furent riches et les propositions pertinentes. 
Nous nous demandons tous quelle sera la fi nalité de cette 
initiative gouvernementale. Plus nous serons nombreux à 
y participer, plus nous aurons de chances de nous faire en-
tendre. Je vous invite donc à nous rejoindre ce samedi 23 
février et le lundi 4 mars.

PERMANENCES DU MAIRE
Stéphane De Paoli vous reçoit
tous les jeudis de 14�h à 17�h�30

Sur rendez-vous au 01�41�60�93�93
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Grand débat
Premier des trois rendez-vous proposés par la municipalité 

dans le cadre du Grand débat national, la réunion du lundi 

18 février au Campus des métiers (Pont-de-Pierre) a drainé 

une quarantaine d’habitants et suscité de riches échanges. 

Le député Jean-Christophe Lagarde et de nombreux élus, dont 

le maire, étaient présents pour l’occasion.

Beauty solidarité
Des élèves des fi lières coiff ure et soins esthétiques du lycée 

professionnel André-Sabatier ont bichonné plus d’une centaine 

de personnes, mardi 19 février, dans une salle Pablo-Neruda 

transformée en institut de beauté éphémère.
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RENTRÉE SCOLAIRE 2019

Inscriptions 
jusqu’au 30 mars

LE MAIRE DE BOBIGNY, Stéphane De Paoli, a récem-
ment signé une convention avec l’entreprise 
GRDF pour aider les habitants se chauff ant au 
fioul à passer au gaz. Acteur historique de 
l’énergie gaz en France, GRDF s’engage, dans 
le cadre de ce partenariat, à agir contre la pré-
carité énergétique en mettant en place des so-
lutions peu énergivores et moins polluantes 
pour les foyers les plus démunis. Une dé-
marche qui mêle information et sensibilisation 
aux économies d’énergie et à l’amélioration de 
l’habitat, ainsi qu’un accompagnement admi-
nistratif et fi nancier des personnes qui souhai-

teraient opter pour le gaz naturel. Le prix com-
pétitif de cette énergie et la haute performance 
des équipements de chauff age au gaz sont au-
tant d’arguments engageant les particuliers à 
abandonner les chaudières au fi oul pour des 
installations au gaz.
Pour informer les habitants sur les avantages 
du gaz naturel et sur les démarches à entre-
prendre pour le remplacement des chau-
dières au fi oul, des agents de GRDF assure-
ront une permanence à l’hôtel de ville de 
B obig ny,  mercred i  27  fév r ier  da n s 
l’après-midi.

ÉLUS SOCIALISTES
Égalité hommes-femmes

Promouvoir l’égalité et lutter contre les dis-
criminations, le racisme et l’antisémitisme 
sont des combats permanents et univer-
sels. C’est la première fois depuis 2014 que 
la municipalité se plie à l’obligation d’établir 
un rapport sur le sexisme. Mais il est com-
plètement vide�: aucune politique contre les 
stéréotypes, aucune action, pas l’ombre de 
la moindre mesurette. Heureusement, le dé-
partement participe à la charte du Conseil 
des communes et des régions d’Europe 
(CCRE) et agit en tant qu’employeur, pres-
tataire de services et acteur de la vie locale.

Facebook�: élus socialistes de Bobigny

LES BALBYNIENS LIBRES
ET INDÉPENDANTS
M. De Paoli est-il transpa-

rent ou égocentrique�?

Voilà plusieurs mois que les Balbyniens ne 
l’ont vu, ni marchés, ni rencontres popu-
laires, ni festivités associatives. Attend-il 
l’approche des élections pour réapparaître�?

Il a eu l’occasion de poser de vraies ques-
tions sur les problématiques des Balbyniens 
à M. Macron et il nous « radote » sa pétition.

M. De Paoli, où était votre courage quand 
M. Ollier, président de la MGP, a fait voter 
la ZFE�? Vous aviez juste à lever la main et 
voter contre. Après, vous venez devant les 
Balbyniens faire une pétition pour dire que 
vous n’êtes pas d’accord. Oui, M. De Paoli, 
l’agenda de la ZFE est scandaleux, votre 
attitude est pire.

ÉLUS COMMUNISTES
Qu’est-ce que la sécurité�?

Le maire affi  rme que « la sécurité est la pre-
mière des libertés ». Les juristes, dont Ro-
bert Badinter, le contredisent�: « On entre-
tient la confusion. Ce qui est consacré dans 
la Déclaration des droits de l’homme, c’est 
la sûreté, c’est-à-dire l’assurance, pour le ci-
toyen, que le pouvoir de l’État ne s’exercera 
pas sur lui de façon arbitraire et excessive. 
La sûreté, c’est la garantie des libertés indi-
viduelles du citoyen. » D’autres dénoncent 
l’aberration d’une telle affi  rmation et rap-
pellent quel type de sécurité fait primer la 
Constitution de 1946�: « La Nation garantit 
à tous, la protection de la santé, la sécurité 
matérielle, le repos et les loisirs ». La sécuri-
té n’est « la première des libertés » que pour 
ceux qui ont perdu de vue ce que le mot de 
liberté signifi e.

LES TRIBUNES

LES INSCRIPTIONS pour 
la rentrée 2019 se 
poursuivent jusqu’au 
samedi 30 mars : 
• à l’hôtel de ville, 
service relations 
aux usagers (1er étage) 
du lundi au vendredi 
de 8 h 30 à 11 h 30 
et de 13 h 30 à 17 h 15 ; 
le samedi de 9 h à 11 h 30.
• dans les mairies de 
proximité du lundi 
au vendredi de 8 h 45 
à 11 h 45 et de 13 h 30 
à 17 h 30. 
Sont concernés les 
enfants nés en 2016 
(obligation scolaire 
dès 3 ans à partir 

de septembre 2019), 
les nouveaux scolarisés 
à la rentrée 2019, 
et les enfants entrant 
au CP et non scolarisés 
en maternelle.
Documents à fournir (origi-
naux) : carnet de santé, 
livret de famille ou 
extrait d’acte de nais-
sance de l’enfant (moins 
de 3 mois), justifi catif 
de domicile de moins 
de trois mois. Une fois 
l’inscription faite, 
l’admission se fera 
à l’école selon les places 
disponibles.
Plus d’information 
sur bobigny.fr

PRÉCARITÉ ÉNERGÉTIQUE

La Ville et GRDF s’engagent

EXPÉRIMENTATION

Des allocataires du RSA aff ectés 
à la pause méridienne

AFIN DE FIDÉLISER LE PERSONNEL aff ecté à la surveillance 
de la pause méridienne, qui connaît un grand 
turnover en raison de la précarité du poste, la Ville 
a mis en place, depuis la rentrée 2018, une expéri-
mentation de recrutement des allocataires du RSA. 
Ce temps de vacation dans les cantines scolaires 
leur apporterait un complément de revenu par le 
biais de la prime pour l’emploi versée par la CAF. 
L’expérimentation a permis le recrutement de 
29 allocataires du RSA à la suite de trois sessions 
d’entretiens. L’agent de surveillance de la cantine 
joue un rôle éducatif et favorise, notamment, 
un bon comportement alimentaire des enfants.

Pour connaître la prochaine session collective d’information, 
renseignez-vous au Projet de ville RSA (9-19, rue du Chemin-vert). © 
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VACANCES D’HIVER

Tout schuss 
sur la piste de luge�! Rue de la Déviation

La réhabilitation du collecteur du réseau d’assainisse-
ment, en cours jusqu’au 31 mai, nécessite la neutralisation 
de quelques places de stationnement. Pas de gêne de la 
circulation.

Rue Voltaire
Des travaux de renouvellement du réseau électrique basse 
tension sont menés par Enedis jusqu’au 6 avril.

Avenue Jean-Jaurès
Tirage de câbles et raccordement au réseau fi bre optique 
du groupe scolaire Victor-Hugo. L’opération nécessite une 
ouverture réduite sur le trottoir au droit de Canal 93.

Rue de l’Étoile
Suppression, avant le 25 février, de huit branchements de 
gaz par GRDF au niveau des bâtiments 13, 14, 15 et 16.

Rue de l’Amicale
Travaux de raccordement au réseau d’assainissement 
réalisés par demi-chaussée. Mise en place d’un alternat 
manuel pour régir la circulation jusqu’au 1er mars.

Rue des Fleurs
Enfouissement du réseau électrique aérien par Enedis, 
suivi de travaux par la Ville, de reprise du revêtement du 
trottoir côté pair, et de mise en place d’enrobés drainants 
au pied des arbres côté impair. Pendant le chantier prévu 
pendant quatre semaines, mise en sens unique 
de la voie en direction du chemin des Huats, et interdiction 
du stationnement dans toute la rue.

Travaux

ZoomZoom

À SAVOIR

Piste de luge, ferme pédagogique et activités créatives�:

du 23 février au 9 mars de 14 h à 19�h�30, place 

Rabin-Arafat.

Inauguration à 15�h par le maire Stéphane De Paoli, 

suivie d’un goûter dans le promenoir de la salle Pablo-

Neruda à 15�h�30. 

Pas d’activités de loisirs salle Pablo-Neruda les diman-

ches et lundis.

En plus d’une piste de luge artifi cielle 
installée place Rabin-Arafat, la municipalité 

propose une ferme pédagogique 
et des activités ludiques 

pendant toutes les vacances.

UNE PISTE DE LUGE de 35 mètres de long et culmi-
nant à 5 mètres du sol sera installée place Ra-
bin-Arafat du 23 février au 9 mars. Après les 
joies de la glisse procurées par la patinoire lors 
des fêtes de fi n d’année, les Balbyniens décou-
vriront, pendant les vacances, une ambiance 
de station de sport d’hiver… en plein centre-
ville. Petits et grands vont pouvoir s’essayer à 
la descente en luge sur une piste composée de 
trois couloirs. C’est la toute nouvelle anima-
tion récréative que propose la municipalité 
après la piscine de plein air de l’Été balbynien 
et la patinoire de 600 m2, il y a deux mois à 
peine.
Parallèlement, une atmosphère de campagne 
régnera aussi place Rabin-Arafat : la ferme 
pédagogique Tiligolo déploiera, dans un en-
clos de 40 m2, ses chèvres, chevreaux, 
agneaux, porcelets, coqs, poules, oies, ca-
nards, lapins et canetons. Elle assurera de 

petits spectacles interactifs et ludiques où la 
chèvre, alias Mme Chaussette, se fera traire 
par une clown-fermière aidée, à l’occasion, 
par les enfants. Les petits Balbyniens pour-
ront en eff et entrer dans la ferme pour cares-
ser les bébés animaux et/ou leur donner le 
biberon.
Juste à côté, la salle Pablo-Neruda ouvrira ses 
portes, du mardi au samedi, pour des activi-
tés créatives et ludiques à destination des 3-12 
ans : atelier maquillage, atelier de création, 
jeux de construction, jeux en bois.

La piste de luge montée à Bobigny sera identique à celle installée à Valencienne l’an dernier. © 
DR
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Jardin de poche Début des travaux du Jardin de poche de 800 m2, à l’angle des rues Bernard-
Birsinger et Karl-Marx. Réalisé dans le cadre du projet de rénovation urbaine, il accueillera notamment de petits jeux 
pour les enfants de moins de 6 ans.

La ville et vous 5
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COLLÈGE RÉPUBLIQUE

Silence on lit à Paul-Eluard

PÔLE MAJEUR d’enseignement et de 
recherche pluridisciplinaire, l’uni-
versité Paris-XII, dont dépend le 
campus de Bobigny et qui organi-
sait sa journée portes ouvertes le 
9 février, off re une large palette de 
possibilités à toute personne dési-
reuse de poursuiv re ou de 
reprendre des études supérieures 
(en formation initiale ou conti-
nue) ! Que ce soit dans les do-
maines aussi variés que les 
sciences de la vie, la gestion des 
entreprises et des administrations, 

Le 27 janvier dernier, des jeunes 
Balbyniens de 3e ont été mis à 

l’honneur lors de la commémora-
tion du génocide juif.

SÉJOURS DE PRINTEMPS

Inscriptions à partir du 25 février

LE 25 FÉVRIER commencent les
 inscriptions pour les colos de 
printemps. Afi n de présenter 
les off res d’avril et de l’été 2019, 
le service municipal des séjours 
a convié les familles, samedi 
26 janvier au salon d’honneur 
de la mairie. De 
nombreux parents 
sont venus échanger 
avec les directeurs 
des centres de va-
cances. C’est le cas 
d’Elissene, arrivée 
avec sa fi lle Dounia, 
8 ans, qui semble sé-
duite par la colo de 
Saint-Menoux. Du 
21 au 30 avril, trois 
séjours attendent les 

petits balbyniens : Les 4-6 ans 
iront à la découverte de la na-
ture à Thierceville, les 6-9 ans 
mêleront art et escalade à Saint-
Menoux, et les 10-12 ans prati-
queront du char à voile à 
Oléron.

les métiers du multimédia et de 
l’internet, ou encore les métiers de 
l’animation sociale. On peut aussi 
y devenir créateur de jeux vidéo 
ou suivre des études de médecine, 
avec un enseignement qui, « au-
delà de l’acquisition des connaissances 
scientifi ques pures, met l’accent sur les 
sciences humaines et sociales, pour 
montrer que c’est bien d’êtres humains 
que l’on s’occupe », selon les mots de 
Jean-Ralph Zahar, vice-doyen de 
Paris-XIII.  

Daniel Georges

 Présentes sur le site de l’ancienne gare de déportation, Calyster et Marwa
 ont lu un extrait poignant de l’autobiographie de Simone Veil.

SURTITRE

Le large choix 
de l’université Paris-XIII

Vous dans la ville6
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QUAND LA LECTURE devient un acte 
quotidien, une pause relaxante et 
un moment de silence où l’on s’ex-
trait du monde… À l’école Paul-
Éluard, chaque jour en début 
d’après-midi, un quart d’heure est 
consacré à la lecture silencieuse, 
pour tous les élèves et adultes de 
l’école. « Ce sont les élèves qui choi-
sissent ce qu’ils vont lire : mangas, 
BD, romans, etc. Il s’agit d’une lecture 
pour le plaisir : il n’y a pas de retour 
sur l’activité, contrairement à ce que 
nous faisons quand nous les emme-
nons à la bibliothèque », explique 
Martine Hardy, la directrice de 
l’école. L’horaire choisi pour ce 
projet scolaire baptisé « Silence on 
lit » n’est pas anodin : il a lieu au 
retour de la pause méridienne, une 
période toujours agitée dans les 
écoles. « Personne ne râle jamais et 
beaucoup aimeraient prolonger ces 
quinze minutes, car ils apprécient le 

PROJET D’ÉCOLE

Silence, on lit�!

PÔLE MAJEUR d’enseignement et de 
recherche pluridisciplinaire, l’uni-
versité Paris-XII, dont dépend le 
campus de Bobigny et qui organi-
sait sa journée portes ouvertes le 
9 février, compte aujourd’hui 
24 000 étudiants répartis sur cinq 
campus. Elle offre une large pa-
lette de possibilités à toute per-
sonne désireuse de poursuivre ou 
de reprendre des études supé-
rieures (en formation initiale ou 
continue) ! Que ce soit dans les 
domaines aussi variés que les 
sciences de la vie, la gestion des 

calme qui règne au cours de ce mo-
ment, font valoir Maïmouna Soua-
maré et Karine Poussard, institu-
trices en CM2. Et on constate que 
tout un système d’échanges de livres 
se met en place entre eux. De plus, ils 
voient leurs maîtres et maîtresses lire 

À Paul-Éluard, petits et grands 
débutent l’après-midi par un 

moment de lecture personnelle, 
juste pour le plaisir de lire dans 

une atmosphère très calme.

SENIORS

Présentation des séjours 2019
LA DÉCOUVERTE DU CHARME DES ÎLES 

BALÉARES ensoleillées 300 jours 
par an, la recherche de la dé-
tente et du farniente en Sicile, 
un circuit historique et culi-
naire entre deux grandes îles 
des Antilles (Martinique 
et Guadeloupe) ou encore 
un road-trip dans 
l’Ouest américain. 
Autant de destina-
tions de rêve 
s’off rent aux retrai-
tés balbyniens. Le 
centre communal 
d’action sociale 
(CCAS) a présenté, 
mardi 19 février, la 
liste des séjours que 
propose la Ville aux 
seniors en 2019. Ex-

cepté la semaine à Seignosse 
Hossegor, du 15 au 22 juin, 
l’ensemble des autres destina-
tions sont prévues hors de 
métropole. De quoi garantir le 
dépaysement. À vos agendas.

 CCAS, 1er étage de l’Hôtel de ville.
entreprises et des administrations, 
les métiers du multimédia et de 
l’internet, ou encore les métiers de 
l’animation sociale. On peut aussi 
y devenir créateur de jeux vidéo 
ou suivre des études de médecine, 
avec un enseignement qui, « au-
delà de l’acquisition des connaissances 
scientifi ques pures, met l’accent sur les 
sciences humaines et sociales, pour 
montrer que c’est bien d’êtres humains 
que l’on s’occupe », selon les mots de 
Jean-Ralph Zahar, vice-doyen de 
Paris-XIII.
  DANIEL GEORGES

 Quand la lecture devient un un moment de silence 
 où l’on s’extrait du monde (ici à l'école Paul-Éluard)…

en même temps : cela les encourage 
grandement. »
Dans leur classe, on observe un 
silence absolu. Assis à sa place 
habituelle, Souleymane est plongé 
dans la lecture d’un manga : « J’en 
lis beaucoup, confi e-t-il. Je les em-
prunte à la bibliothèque. J’apprécie 
de lire comme cela en classe, ça nous 
permet de nous calmer après deux 
heures passées à jouer. » Maëva, qui 
confie « ne pas trop lire à la mai-
son », s’est quant à elle installée 

dans le couloir, sur un tapis, pour 
dévorer Le Livre ensorcelé, de la 
série Witch. Roystan s’attaque, lui, 
à Jason et la toison d’or : « J’adore ! 
Et à la maison, quand je n’ai rien à 
faire, je lis ! » Hapsaminetou a 
choisi une BD intitulée Aya de 
Yopougon, dont l’histoire se passe 
en Côte d’Ivoire. « Comme on est 
dans le silence, on a l’impression 
d’être dans le livre », conclut-elle 
joliment. 

Daniel Georges

ORIENTATION

Le large choix de l’université Paris-XIII
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Permanences juridiques
En plus des permanences d’écrivain public, 
Juris Secours tient des permanences juridiques 
gratuites tous les jeudis sur rendez-vous dans 
tous les domaines du droit (logement, pénal, 
consommation, droit des étrangers, de la famille…). 
Un « point écoute femmes » est aussi ouvert les 
lundi et mercredi de 9�h�30 à 12�h�30 et de 14�h à 18�h�: 
il est préférable de prendre rendez-vous sauf en cas 
d’urgence. L’association est animée par des avocats 
du barreau de Paris, des juristes, des médiateurs 
sociaux et des psychologues.
29, rue Miriam-Makeba. Tél.�: 01�48�30�81�39.

Prairie du canal
Vous avez la main verte. Il est toujours possible 
de participer aux chantiers de La Sauge à la Prairie 
du canal, la ferme urbaine écologique de Bobigny, 
tous les jeudis de 10�h à 17�h.
5, rue de Paris.

Par ailleurs, La Sauge propose des ateliers variés dans 
ses jardins partagés de Chemin-Vert, Hector-Berlioz 
et Paul-Éluard. Rendez-vous samedi 23 février de 
11�h à 13�h sur la dalle Paul-Éluard et de 15 à 17�h sur le 
jardin de Chemin-Vert. Et le dimanche 24 février de 
11�h à 13�h sur la dalle Hector-Berlioz.

Vers des jardins partagés
Activille organise, les dimanches 24 février et 3 mars 
de 12�h à 18�h, des chantiers ouverts à tous pour 
nettoyer des parcelles maraîchères et construire une 
palissade sur la friche du 243, chemin des Vignes, 
aussi baptisée « 36, quai de Bobigny »�! L’objectif 
étant de créer des jardins partagés. Notamment.

Bref
Il n’y a pas que le marché Saint-Pierre 

à Paris pour acheter son tissu�! 
L’entreprise Bennytex vaut aussi le détour.

C’EST UNE VRAIE CAVERNE d’Ali Baba avec des mon-
tagnes de rouleaux de tissus qui grimpent 
jusqu’au plafond. Sésame, ouvre-toi au 43, che-
min des Vignes ! Ici, on pratique en eff et des 
prix défi ants toute concurrence pour un stock 
sacrément riche. Grâce à deux frères chaleureux 
qui ont ouvert aux particuliers en février 2010. 
« Avant, on était uniquement grossiste. Je suis dans 
le tissu depuis vingt-trois ans, j’ai toujours adoré 
ça », résume Benjamin Taïeb, dit « Benny ». 
D’où le nom de la boutique : Bennytex. Ou di-
sons plutôt des deux entrepôts dans lesquels se 
croise tout type de clients : des mères de fa-

mille, des retraités, des créateurs de mode, des 
étudiant(e)s en couture, des profs d’écoles de 
mode… « Avec le site internet, on voit même arri-
ver des clients d’Irlande, d’Italie, d’Allemagne, 
d’Inde et des États-Unis », détaille fi èrement Jona-
than Taïeb. Car 50 % de leur chiff re d’aff aires se 
fait grâce au web. Mais acheter chez Bennytex 
est une expérience à vivre in situ, une expé-
rience qui ne ressemble en rien à l’anonymat 
d’une plongée basique au marché Saint-Pierre. 
Ici, le patron vous off re un thé ou un café, les 
clients discutent entre eux, on trouve du wax à 
3,85 € le mètre et on peut s’offrir seulement 
50 cm de tissu. Du textile qui vient pour 70 % 
de France. Un choix incroyable !  

Frédérique Pelletier

43, chemin des Vignes à Bobigny. Tél.�: 09�52�84�36�76. 
Site�: bennytex.fr

COMMERCE

Des tissus à perte de vue

Jonathan et Benjamin Taïeb, les deux chaleureux frères qui ont fondé Bennytex.
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LE CHIFFRE
DE LA QUINZAINE

2€
LE PRIX D’UN TICKET
pour participer, jusqu’au 15 mars, 
au Don’actions, le jeu solidaire 
du Secours populaire français. 
Vous pouvez gagner une voiture 
ou un voyage et bien d’autres 
lots tout en aidant des personnes 
démunies. RDV au 2, avenue 
Paul-Éluard. Tél.�: 07�68�61�10�37

Zoom              ASSOCIATION

Donner son sang,
 sauve des vies 

REJOINDRE UNE ASSOCIATION de donneurs de sang,
c’est possible notamment avec la Fédération 
française pour le don de sang bénévole. Il s’agit 
d’inciter les gens à se rendre dans les antennes 
locales de l’Établissement français du sang 
(EFS). À Bobigny, direction l’hôpital Avicenne, 
secteur orange porte 9, de 9 h à 15 h 30. On peut 
venir aussi comme simple habitant. Sachant 
qu’il est plus diffi  cile de mobiliser les Franci-
liens que les provinciaux. L’EFS de Bobigny 
manque surtout de sang de personnes d’ori-

gines afro-antillaises particulièrement touchées 
par la drépanocytose, une maladie qui aff ecte 
les globules rouges et demande de fréquentes 
transfusions.

Rendez-vous de préférence au 01�48�95�56�79 
ou sur dondesang.efs.sante.fr
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Du 25 février au 1er mars
LUNDI�: poulet (Label rouge) au citron, 

purée de patate douce, fromage fondu, fruit*.

MARDI�: velouté de poireaux, pizza aux trois 

fromages , salade verte, fl an chocolat.

MERCREDI�: carottes râpées vinaigrette, 

bœuf bourguignon, pommes de terre vapeur, 

camembert , tarte tropézienne.

JEUDI�: betteraves  vinaigrette, colin sauce 

ananas, riz doré , gouda au cumin, salade de 

fruits frais.

VENDREDI�:

Du 4 au 8 mars
LUNDI�: brandade de morue, salade verte 

vinaigrette, yaourt nature , fruit.

MARDI�: pomelos au sucre, bolognaise végétale, 

pâtes , édam, tarte au fl an nature.

MERCREDI�: concombre façon tzatziki, poulet 

rôti (Label rouge), printanière de légumes, fromage 

fondu, fl an chocolat.

JEUDI�: kefta d'agneau sauce tajine, semoule

, camembert , fruit .

VENDREDI�: salade piémontaise, fi let de colin 

sauce citron, duo de salsifi s/carottes, petits-suisses 

aux fruits , purée pomme banane.

Nouveau terminal de Roissy
Le projet du nouveau terminal 4 à Roissy a pour 
objectif d’accueillir de 30 à 40 millions de passagers 
supplémentaires d’ici à 2035, soit un accroissement 
de 50 % de la capacité attendue en 2020. Une concer-
tation préalable se déroule jusqu’au 12 mai pour 

permettre à chacun d’exprimer et de donner son avis 
sur le projet et ses alternatives. L’Association de dé-
fense contre les nuisances aériennes invite à partici-
per en nombre à cette concertation. 
Plus d’infos sur advocnar.fr ou au 01�39�89�91�99.

Avec le Forum des entreprises pour l’emploi, 
      faites-vous accompagner dans votre recherche 

Tél. : 01�41�60�99�27 - Mail�: emploi.insertion@ville-bobigny.fr

Plus d’off res d’emploi sur bobigny.fr

Off res d’emploi entreprises

TECHNICIEN DE SURFACE (H/F)
Entreprise de nettoyage de chambres d'hôtel

Type de contrat�: CDD 6 mois, possibilité de CDI
Salaire : Smic horaire avec majoration pour heures de nuit

    Menus scolaires

Concertation

SALON composé de deux 

banquettes de 2 m en bois 

(matelas et coussins avec 

housses déhoussables, 

tissu ameublement couleur 

bordeaux), prix�: 160 € pièce 

ou 300 € les deux, doubles-

rideaux assortis possibles. 

Meuble TV gris argent avec éta-

gère en verre au centre, prix�: 

40 €. Tél.�: 06�11�71�44�36.

NETTOYEUR VAPEUR
Polti vaporetto system pro 

(très peu servi) avec acces-

soires pour sols, vitres, repas-

sage linge (7 bars), acheté 

1�502 € (facture), vendu 400 € à 

débattre. Tél.�: 01�48�69�18�49.

PEUGEOT 407 1.6 HDI 110 

FAP Confort Pack, de couleur 

grise, 6 CV, année 07/2007, 

122�000 km, options�: DA, VE, 

RE, FC, JA, airbag, clim auto, 

radio commande au volant, 

ECT, courroie de distribution 

faite, CT OK, véhicule TBEG. 

Prix�: 5�000 €. 

Tél.�: 07�89�86�02�66.

PEUGEOT 208 1.4 HDI 68 

Active, berline de couleur grise, 

5 portes, 4 CV, 73�500 km, mise 

en circulation le 3 décembre 

2012, toutes options, CT OK, 

TBEG, entretien à jour. Prix�: 

7�850 €. Tél.�: 06�29�44�46�83.

LIT PARAPLUIE bleu 

marine neuf, prix�: 30 €. Lot de 

diff érents sacs à main, prix�: 3 à 

5 €. Lot de diff érents chargeurs 

de smartphones, prix�: 3 à 5 €. 

Baignoire pour bébé blanche, 

neuve, prix�: 5 €. Table basse 

plateau en verre, 105 x 55 cm, 

prix�: 50 €. Chaise roulante 

noire, prix�: 100 €.

Tél.�: 06�95�90�48�62

ou 09�50�55�73�69.

LIT une personne en métal 

+ matelas, prix�: 50 €. Grande 

table en bois, prix�: 40 €. 

Tél.�: 06�62�98�54�64.

Adressez votre annonce à�petites-annonces@bonjour-bobigny. net 

ou par courrier à�Bonjour Bobigny�: 9-19, rue du Chemin-Vert - 93�000 Bobigny

Bonjour Bobigny propose un service gratuit de publication de petites annonces réservé aux particuliers.  Chaque annonce est diff usée sous 
la responsabilité exclusive de son auteur. Celui-ci certifi e qu’elle est conforme à l’ensemble des dispositions légales et réglementaires en 

vigueur, et respecte les droits des tiers. Les annonceurs doivent fournir au moment du dépôt de leur annonce leur nom, prénom et adresse. 

Petites annonces
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Le député 

Jean-Christophe Lagarde

tient une permanence 

sur rendez-vous

Prendre rendez-vous 

au 01�40�63�58�84 

ou par mail sur 

jclagarde@assemblee-nationale.fr

Carnet
Mariages
•  Kossaila Sadi Ouadda 

et Nassima Kabiche

Décès
• Jean Déchet • Françoise Aymes Née 

Marc • Said Merabet • Gérard Bouquet • 
Georgette Roy Fiquet • Robert Matou • 
Lucienne Lejeune Née Connan • Marthe 

Grzombka Née Renaud • Vasile Dumitru • 
Gilberte Malberti Julia Née Riallin

Naissances
• Abdoul-Khamid Abdoulaev • Nahil Addi 

• Riyad Amari • Ethel Adjoyo Amedodji • 
Jad Aousji • Alpha Ba • Naïm Benaceur • 
Kaïs Benaichouche • Nayla Benyessad • 
Junayd Bittar • Nathan Bosse • Aylan 

Chilla • Dialla Cissokho • Rachele Demeter 

• Shaïnez Djabari • Luqman-Guessouma 

Drame • Gabriel Duta • Isra El Gares • 
Délïa Ezzine • Aron Falkani • Kimya 

Ganywamulume • Yosra Hadji • Nayla 

Haouari • Tasnim Harabi • Zayn Harrak • 
Kylian Imestourene • Jenika Kasthuri • 
Dina Khanchouche • Mariatou Konte • 
Helena Lotemba Bebeto • Kenaya Lusam-

bulu Ne Vunda • Mohamed Mahamdi • 
Tasnim Mardi • Ema Milic • Isaac Nyeck • 
Zeinab Oumarou Hama • Kevin Panzu • 
Eva Peng • Selin Poenaru • Assya Saidi • 
Awa Sangaré • Noah Sawadogo • Hajar 

Saïzonou • Lyvens Sicot • Assil Slablab • 
Zoé Teixeira • Danish Thambiah • Eyden 

Vinoth • Hasan Yumer

Propreté
Propreté Bobigny
01�70�32�42�00 ou 0�800�093�001 

(appel gratuit à partir d’un poste fi xe).

Encombrants
Calendrier et secteurs de ramassage 

sur la carte interactive geodechets.fr

Toutes les infos au 0�805�055�055.

Permanences
Conciliateur 
de justice
•  Mardis 26 février et 5 mars de 9�h�15 à 

11�h�45 et de 13�h�45 à 16�h�45.

Inscriptions au 01�41�60�93�93.

Écrivain public
Par l’association Femmes relais �: 

•  Mardi de 9�h à 11�h�45 et de 13�h�30 à 16�h�30 

à la mairie de proximité Émile-Aillaud.

Par l’association Juris secours�: 

•  Mercredi de 9�h à 11�h�45 

à la mairie de proximité Jean-Racine.

•  Jeudi de 9�h à 11�h�45 et de 13�h�30 à 16�h�30 

à la mairie de proximité Joseph-Epstein.

Droit au logement
•  Association Léo-Lagrange�:

sur RDV au 01�70�32�43�15.

•   Adil 93�: mardis 26 février et 5 mars  

de 9�h à 12�h à l’hôtel de ville (sans RDV). 

Jeudi 14 février de 14�h à 17�h à la mairie

annexe Émile-Aillaud (sans RDV).

Pharmacies 
de garde

DIMANCHE 24 FÉVRIER
Pharmacie Nigelle
144, rue Roger-Salengro, Drancy.
Tél. : 01 48 30 24 74.

DIMANCHE 3 MARS
Pharmacie 
des Quatre routes
129, avenue Henri-Barbusse, Drancy.
Tél. : 01 48 30 22 65.

Urgences
Maison médicale 
de garde 
17, avenue Henri-Barbusse à Drancy. 
Appeler le 15.

Adresses utiles
•  Hôtel de ville� 

31, avenue Salvador-Allende�: 01�41�60�93�93.

•  Mairie annexe Jean-Racine�

8, rue Racine�: 01�48�37�44�32/95 28

•  Mairie annexe Émile-Aillaud� 

60, avenue Édouard-Vaillant

01�48�47�30�44/78 09

•  Mairie annexe Joseph-Epstein� 

place Joseph-Epstein�: 01�48�32�74�34/91 39

•  Mairie annexe Jean-Racine� 

8, rue Racine�: 01�48�37�44�32/95 28

•  Mairie annexe Chemin-Vert� 

9/19, rue du Chemin-Vert�: 01�41�60�93�93

•  CCAS (1er étage de l’hôtel de ville)�: 

01�41�60�93�32/53 

•  Service municipal du logement�

9-19, rue du Chemin-Vert�: 01�70�32�43�22

•  Service d’aide à la parentalité� 

espace Maurice-Nilès�– 

11, rue du 8-mai-1945�: 01�48�45�84�63

•  Police municipale 

1, rue de l’Aviation�: 01�41�83�80�90.

Le député 

Jean-Christophe Lagarde

tient une permanence 

sur rendez-vous

Prendre rendez-vous 

au 01�40�63�58�84 

ou par mail sur 

jclagarde@assemblee-nationale.fr
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1 
Mettre à cuire du bœuf à braiser en 

petits morceaux pour faire évaporer 

l’eau. Mixer des oignons, si possible 

avec leur tige verte, les rajouter, ainsi que 

des tomates fraîches bien mûres pour 

qu’elles ne soient pas acides, pelées, cou-

pées en petits morceaux ou mixées. Sel, 

poivre. On ajoute de l’eau pour cuire sans 

attacher.

2 
La sauce (mafé)�: on dilue de la pâte 

d’arachide�– on la trouve en conserve 

en France sous le nom de dakatine. Il 

faut compter une boîte pour un plat de 8 à 

10 personnes, avec une petite boîte de 

conserve de concentré de tomates et de 

l’eau. On ajoute un piment sans l’écraser 

pour qu’il ne pique pas trop, et du kénda

en poudre. On ajoute la sauce à la viande.

3 
On ne couvre pas, la viande doit cuire 

à feu doux dans la sauce pendant au 

moins une heure et même plus, car 

elle doit être très cuite�: elle doit se défaire 

comme dans le bœuf bourguignon�!

On sert avec du riz blanc.

Propos recueillis 

par Sylvie Spekter

Ça vous intéresse 9
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Le mafé guinéen de Fatou

Q
ui ne s’est pas planté au rayon 
« goûters » du supermarché en 
essayant d’en choisir un pas trop 
gras, ni trop sucré à mettre dans 
le cartable des enfants ? Pour cela, 

aidez-vous du Nutri-Score. Il s’agit d’une 
note, de A pour les produits les plus 
sains à E pour les moins bons pour la 
santé. Le tout associé à une couleur 
allant du vert au rouge. Pratique pour 
choisir d’un coup d’œil entre deux pro-
duits. Quitte à craquer pour des frites au 
four, autant choisir celles notées « A » 
(si, il y en a !). Quatre-vingt-dix grandes 
marques jouent déjà le jeu et des super-
marchés comme Auchan, Intermarché, 
ou Casino l’ont adopté. Leclerc aussi, qui 
a même vérifi é si ses clients en tenaient 

compte à l’achat. Résultat ? En trois 
mois, la qualité nutritionnelle du 
« panier » s’est améliorée de 10 %. 
Un progrès quand près de la moitié 
des adultes français sont en surpoids 
ou obèses et, plus grave encore, près 
de 18 % des enfants de 6 à 17 ans. Cerise 
(bio) sur le gâteau (noté A), le Nutri-
Score a été mis au point par l’équipe 
du professeur Serge Hercberg basée à 
Paris-XIII, sur le campus de Bobigny. 
La même équipe qui vient de mettre 
en évidence, par une étude publiée la 
semaine dernière, le lien entre aliments 
ultra-transformés contenant des colo-
rants, conservateurs, additifs et 
augmentation des risques de cancer.

Sylvie Spekter

Les rails de 
l’Illustration

Premier journal à utiliser dessins, gravures, cartes et photogra-

phies�– d’où son nom�–, L’Illustration, créé en 1843, cherche à 

s’agrandir après la guerre de 14-18. Ses locaux parisiens sont 

trop petits. 30 hectares de terrain sont achetés pour 8 millions 

de francs à Bobigny, sur le site de la Vache-à-l’Aise. Un des 

atouts du lieu est une voie ferrée toute proche, qui relie la 

grande ceinture au fort d’Aubervilliers. Un traité d’embranche-

ment de 800 mètres de long est négocié pour acheminer les 

matériaux de construction de l’imprimerie, et plus tard pour 

livrer le journal. Quand le site Balbynien de L’Illustration est 

inauguré en 1933, le journal est connu pour ses reportages dans 

le monde entier. Mais ses photographes n’ont jamais remonté 

les quelques centaines de mètres le long de la voie ferrée 

jusqu’au fort. En auraient-ils eu l’autorisation�? C’est là que 

Frédéric et Irène Joliot-Curie travaillaient sur la radioactivité. Le 

secret restera enfoui, comme les rails qui conduisaient à l’impri-

merie, devenue l’IUT Paris-XIII. Il en reste quelques vestiges au 

bout de la promenade Django-Reinhardt et devant l’IUT. S. Sr

« J’ai appris à cuisiner le mafé 

toute petite, avec ma mère, 

à Mamou en Guinée, et avec 

la femme de mon grand-

père qui était sénégalaise. 

C’est une recette qu’on trouve 

dans les pays de l’Afrique de l’Ouest. Le mafé, 

c’est la sauce à la pâte d’arachide, ça sent fort, 

alors on ne couvre pas pendant la cuisson 

pour faire évaporer l’odeur. On y met une 

épice que j’appelle kénda parce que je suis 

une Peul qui parle soussou, mais ça s’appelle 

soumbala au Mali et au Sénégal. On peut faire 

un mafé au poulet, au veau… Moi, je le fais à 

la guinéenne, au bœuf. »

À table � !
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Pictogrammes : 
stagiaire Maïa Camara
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 Nutri-Score donne une note aux produits, de A pour les produits les plus sains à E pour les moins bons pour la santé.
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ls sont une douzaine, jeunes femmes et hommes, au-
tour de la table en U, face à leur ordinateur et à Akin, 
leur formateur. Tous, à l’exemple d’Elias Janecky, ont 
galéré avant d’être assis là : « C’est une occasion en or ! 
Des postes d’animateur vacataire, il y en a, ce n’est pas le 

problème. Mais le risque, c’est de rester à ce stade toute sa vie. »
Le secteur de l’animation n’off re souvent que des petits 
salaires, avec des temps de préparation, de réunion qui ne 
sont pas payés, des journées fragmentées par des cou-
pures. Pour Pôle emploi, ces postes « constituent souvent 
des emplois transitoires ou d’attente pour les jeunes ». Tout le 
contraire de ce qu’en espèrent Elias et les autres jeunes du 
groupe : « Si on veut en faire vraiment son métier et qu’on 
veut pouvoir en vivre, il faut passer par une formation pour 
décrocher le diplôme qui permet d’évoluer dans plusieurs do-
maines et vers des postes de direction : le BPJEPS. »

BOBIGNY TERRE D’EMPLOI

Un avenir en formation
Depuis 2017, la ville de Bobigny travaille main dans la main avec des associations balbyniennes

 au sein du groupement d’employeurs « Bobigny terre d’emploi ». Objectif�? Se regrouper entre 

structures d’un même territoire pour employer en commun des jeunes peu ou pas diplômés.

Sésame
Le brevet professionnel de la jeunesse, de l’éducation 
populaire et du sport, autrement dit le BPJEPS, est bien 
le sésame d’un ensemble de diplômes 100 % pro, qui se 
décline dans une vingtaine de disciplines. La formation 
se déroule en alternance entre l’organisme de formation 
et une structure d’accueil (clubs, associations, collectivi-
tés territoriales…). « Le plus gros problème est d’ordre fi nan-
cier, analyse Elias. La formation est payante, aux alentours 
de 6 000-7 000 €. Encore faut-il trouver une session de forma-
tion : il y a beaucoup de demande, on nous renvoie toujours à 
la prochaine session, et comme c’est une formation longue, on 
perd du temps, c’est limite inaccessible. Ensuite, puisqu’on est 
en alternance, il faut trouver un lieu de stage et ça, c’est tou-
jours une diffi  culté. »

Pour les jeunes Balbyniens
Des animateurs diplômés, tout le monde en veut : selon 
les données 2018 de Pôle emploi, la profession d’anima-
teur, que cela soit dans le champ social, culturel ou en-
core sportif, est en quatrième place du top 10 des métiers 
les plus recherchés. Mais peu d’associations ont les 
moyens à elles seules de leur proposer le contrat adapté 
et un parcours de formation. De son côté, depuis plu-
sieurs années, la ville de Bobigny travaille déjà à résorber 
ses emplois précaires et à favoriser l’accès à la formation 
des jeunes Balbyniens : elle compte vingt-cinq jeunes en 
apprentissage pour diff érents métiers dans ses eff ectifs. 
Comment aider en plus ceux qui visent cette formation 
diplômante qu’est le BPJEPS ? C’est ainsi qu’est née « Bo-
bigny terre d’emploi ».

Bobigny terre d’emploi
Bobigny terre d’emploi est un groupement d’employeurs : 
une association loi 1901 impulsée par la Ville aux côtés 
d’associations comme Les femmes relais et l’Athlétic club 
de Bobigny. L’idée, c’est de se regrouper entre structures 
d’un même territoire, pour employer en commun des 
jeunes qui le connaissent bien puisqu’ils y vivent, mais 
qui sont peu ou pas diplômés, inscrits à Pôle emploi, ha-
bitant en quartier prioritaire et qui cumulent des contrats 
précaires. Les employeurs du groupement n’ont pas à 
s’occuper de la gestion administrative (établissement des 
contrats des jeunes, rémunération, suivi avec l’organisme 

En chiffres

Les Balbyniens 
et l’emploi

50,3 % des Balbyniens 
de 16 ans ou plus sont sortis 
de l’école sans diplôme 
ou avec le brevet des collèges

15,2 % des Balbyniens 
de 16 ans ou plus ont le 
baccalauréat

22,8 % des salariés 
balbyniens de 15-24 ans 
sont en temps partiel

Bobigny terre 
d’emploi en chiff res

15 jeunes Balbyniens 
en première cession BPJEPS

600 heures de formation

Niveau de diplôme BPJEPS�: 
IV (baccalauréat)
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 Les jeunes animateurs en formation, comme ici Jilani Sénoussi, 
 souhaitent décrocher le BJEPS  qui leur permettra d’évoluer et,
 pourquoi pas, de prendre des responsabilités d’encadrement.
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TÉMOIGNAGES

Samia Benyahia
« Dès ma première 

expérience comme 
animatrice, j’ai su 
que je voulais en 

faire mon métier. 
Toutes les off res d’em-

ploi qui arrivent sur ma boîte 
mail, qui m’intéressent et pour-
raient me permettre d’en vivre 
exigent le diplôme. Depuis trois 
ans, j’essayais de trouver le 
moyen de passer le BPJEPS, mais 
il me manquait toujours quelque 
chose : un lieu de stage, un em-
ployeur… Et puis une amie m’a 
parlé de cette formation, ici à 
Bobigny… Ça tombait du ciel ! »

Jilani Sénoussi
« J’étais venu à la pre-
mière réunion pour en 
savoir plus parce que 
je m’étais déjà rensei-

gné de mon côté. J’ai 
déjà le Bafa, qui est le di-

plôme de base pour être animateur 
et j’ai travaillé les mercredis et le 
midi pour le périscolaire. Mais jus-
tement, si on veut évoluer, passer 
de simple animateur à un poste où 
on a plus de responsabilités, il faut 
ce diplôme, le BPJEPS, qui est re-
connu par l’État. Mais la forma-
tion pour l’avoir coûte cher : plus 
de 6 000 €. Clairement, c’était au-
dessus de mes moyens, même avec 
les quelques aides fi nancières qu’on 
peut trouver. »

de formation…), c’est Bobigny Terre d’emploi qui centra-
lise, moyennant une cotisation de la part de chaque par-
ticipant au groupement. Le projet s’est dessiné en 2017, 
mais a dû être redéfini car les emplois d’avenir – les 
contrats aidés par l’État auxquels il était adossé – ont dis-
paru en janvier 2018. Ils ont été remplacés par les par-
cours emploi compétences, moins bien subventionnés.

Vers un emploi stable
Concrètement, les jeunes ont 600 heures de formation au 
total. Les enseignements visent principalement les tech-
niques d’encadrement et la gestion d’un groupe, la péda-
gogie, les règles de sécurité, l’anatomie, la communica-
tion, l’informatique, le droit, etc. Ils travaillent aussi sur 
leur projet, le cahier pédagogique d’activités qu’ils 
mettent en place dans leur centre de loisirs respectif où 
ils font leur stage pratique, sous la responsabilité d’un 
tuteur lui-même diplômé, qui les accompagne de près. 
Avec leur contrat parcours emploi compétences, ils n’ont 
pas à payer leur formation et sont rémunérés sur la base 
du smic horaire brut. Tous ont choisi de passer le BPJEPS 
« Loisirs tous publics », une mention qui leur permettra 
de travailler aussi bien comme animateur de quartier, de 
centre de loisirs ou de centre culturel et d’évoluer vers des 
postes de direction : de quoi en faire vraiment un métier 
dont on peut vivre. Pour rappel, la municipalité a lancé 
en avril dernier le Forum des entreprises pour l’emploi 
(FEE), un dispositif d’accompagnement des jeunes vers 
des débouchés professionnels. Sylvie Spekter

 Pour passer le brevet professionnel de la jeunesse, de l’éducation populaire et du sport, 
 les jeunes Balbyniens  suivent une formation qui se déroule en alternance entre l’organisme de formation 
 et une structure d’accueil  (clubs, associations, collectivités territoriales…).
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ATHLÉTISME

Moudoulou reprend 
de la hauteur

L
e voltigeur de l’ACB bondit à nouveau. 
Depuis le 19 janvier dernier, le spécialiste 
du saut en hauteur, Raphaël Moudoulou, a 
en eff et enchaîné les performances et les 
podiums à chaque compétition de la sai-

son hivernale en salle à laquelle il a participé. 
Champion régional et interrégional, le Balby-
nien a aussi fi ni deuxième au meeting interna-
tional d’Hirson et aux Championnats de France 
nationaux. Et surtout 4e des derniers Cham-
pionnats de France élite disputés le dimanche 
17 février à Miramas, et même 3e meilleur Fran-
çais puisque l’adversaire qui le devance est 
Luxembourgeois. De son point de vue, au-delà 
des médailles, c’est surtout sa régularité qui est 
à souligner avec des concours à 2,09 m, 2,10 m 
et les deux derniers à 2,12 m : « Je n’ai jamais été 
aussi régulier. Le but, ce n’est pas de faire une per-
formance, puis plus rien. C’est mieux de gravir petit 
à petit et de ne pas redescendre. Ça m’apporte en-
core plus de motivation et de confiance pour la 
suite. » Son nouveau record à 2,12 m paraît ainsi 
presque secondaire. « C’est bien et je suis content, 

mais je sais surtout que je suis capable d’aller plus 
haut. À mon âge, ce n’est pas non plus une superbe 
performance. »

L’année de tous les espoirs

À 23 ans et après quatre années passées 
dans l’anonymat depuis son titre de champion 
de France junior, l’habitant de Salvador-Allende 
est de retour à un excellent niveau et c’est déjà 
une victoire en soi. « Je n’ai pas su gérer mentale-
ment mon arrivée au haut niveau à 18 ans, 
concède-t-il. J’ai fait des erreurs et j’en ai tiré les 
conclusions. Aujourd’hui, je suis focalisé à 100 % sur 
mon sport. J’ai envie de voir jusqu’où je peux aller 
en me donnant tous les moyens ». Pour son entraî-
neur de toujours à l’ACB, Rony Valverde, « c’est 
l’année de tous les espoirs. Il a vécu cette période 
diffi  cile, où il n’était pas à son niveau. Mentalement, 
c’est compliqué à gérer quand des garçons moins 
bons que toi te dépassent. L’échec fait partie du tra-
vail ; nous avons pris le temps qu’il fallait pour qu’il 
mûrisse et retrouve ses sensations. Et aujourd’hui, 
nous sommes de nouveau prêts au combat. »

Un sauteur atypique

Pour les deux compères, les concours de 
saut en hauteur s’apparentent en eff et à un com-
bat. « Il y a un jeu de dupes, de poker menteur avec 
notamment la possibilité de faire des impasses et de 
mettre la pression sur les adversaires, souligne le 
coach. Il faut que ce soit Raphaël qui dicte cela. 
Qu’il soit l’attaquant. » D’où le fait que la perfor-
mance chiffrée soit secondaire à leur esprit. 
« Ce qui compte en championnat, c’est la médaille 
et non la hauteur franchie, appuie le sauteur.

L’aff rontement, c’est ce que j’aime. » « Il a montré 
qu’il faudra de nouveau compter sur Moudoulou », 
renchérit Rony Valverde. Moudoulou et sa tech-
nique particulière et unique à ce niveau. « Je 
saute des deux côtés en changeant d’appui, et parfois 
même en ciseaux. Personne d’autre ne le fait. » Ce 
qu’explique son entraîneur : « Je veux qu’il saute 
avec ses sensations. Par exemple, il ne prend pas de 
marques comme font les autres athlètes. C’est aty-
pique et beaucoup se questionnent, mais quand les 
résultats sont au rendez-vous, les doutes laissent 
place à la curiosité… » Sébastien Chamois

En diffi  culté depuis son titre 

de champion de France 

junior conquis en 2014, 

Raphaël Moudoulou signe 

un retour marquant 

avec notamment une belle 

4e place aux Championnats 

de France élite en salle.

 Raphaël Moudoulou à l'entraînement sous les ordres de son coach Rony Valverde.
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BADMINTON

Opération séduction

NOUVELLE INITIATIVE à la section 
badminton de l’ACB avec l’ins-
tauration d’une après-midi par 
mois de portes ouvertes aux 
débutants. « Le but est de faire 
découvrir notre sport, notre club, 
l’ambiance qui y règne et d’étoff er 
nos eff ectifs, notamment chez les 
jeunes et les filles », explique 
Toufik Negmar, membre du 
bureau, joueur actif et organi-
sateur de cet événement qui a 
attiré une cinquantaine de par-
ticipants en deux rendez-vous, 
les 26 janvier et 9 février der-
niers au gymnase Timbaud. 
Avec déjà deux nouvelles ins-
crites, le pari est en passe 
d’être réussi. « C’est un bon dé-
but et nous comptons sur le 
bouche-à-oreille pour que d’autres 
viennent essayer le badminton 
lors des prochaines portes ou-
vertes prévues les  samedis 
23 mars, 13 avril et 11 mai. » 

Avec comme recette de séduc-
tion, « de la convivialité, un bon 
niveau sportif, une entraide entre 
adhérents de tous niveaux et de 
bons moments passés ensemble en 
dehors du terrain », souligne le 
responsable.
L’ACB est aussi actif au niveau 
des réceptions de compéti-
tions, comme les 16 et 17 fé-
vrier derniers, où 165 joueurs 
et joueuses de seize clubs diff é-
rents se sont aff rontés au gym-
nase Timbaud lors du cham-
pionnat départemental senior 
en simple. Dont 22 Balbyniens 
pour un bilan de six podiums 
avec deux titres pour Clé-
mence Gourdol et Aude Guer-
nalec, deux secondes places 
pour Tiana Raoul et Eric Lim, 
et deux troisièmes places pour 
Thierry Mah et Mobashar 
Ashraf.  

S. C.

EN TERMINANT SECOND de la demi-finale régio-
nale, samedi 16 février à Nanterre, Benja-
min Billet s’est qualifi é pour les Champion-
nats de France cadets. Une superbe 
performance pour le jeune judoka de l’ACB 
évoluant en moins de 90 kg, qui confi rme 
ainsi son bon début d’année et notamment 
son titre de champion départemental 
conquis le 27 janvier. Un sacre également 
obtenu par Adja Fofana en juniors, qui n’a 
en revanche pas réussi à imiter son parte-
naire de club en étant éliminée en quarts de 
fi nale. Chez les plus jeunes, c’est Adam Said 
qui s’est illustré en devenant champion dé-
partemental minimes des moins de 66 kg, le 
26 janvier à Rosny-sous-Bois. Il se qualifi e 
ainsi pour les Championnats d’Île-de-
France prévus le 17 mars à Villebon-sur-
Yvette. À noter les bons résultats globaux 
de l’école de judo de l’ACB, avec notamment 
38 médailles d’or, 22 médailles d’argent et 12 
médailles de bronze remportés par les 
poussins et benjamins au tournoi de l’en-
tente judo 93 de Clichy-sous-Bois. S. C.

JUDO

Billet a son ticket 
pour les France

FOOTBALL

L’AFB voyage bien
Belle série pour les footballeurs 

de l ’AFB, qui ont enchaîné trois 

rencontres sans défaite alors qu’elles 

se disputaient toutes sur terrain 

adverse. Deux résultats nuls à Reims 

(0-0) et Sedan (2-2) suivis d ’un exploit 

sur la pelouse du leader, Croix (1-0), 

qui permettent aux Balbyniens de sor tir 

de la zone de relégation.

ESCRIME

En Coupe du monde
Deux escrimeuses de l ’ACB ont par ticipé, 

le 16 février à Dijon, à une épreuve 

de la Coupe du monde épée des moins 

de 20 ans. Solène Eugène a pris 

la 79 e place et Éloïse Beaunes la 128 e.

BOXE ANGLAISE

En route pour 
les France

La jeunesse du Bobigny Boxing 93 a 

encore frappé, les 16 et 17 février à 

Paris , avec trois titres de champions 

d ’Î le-de-France de boxe éducative pour 

les minimes I lyes Amara (- 33 kg), 

Rayan Biba (- 64 kg) et Abdelkader 

Dehoum (- 72 kg). Les trois compères, 

ainsi qu’Ania Abbar, médail lée 

de bronze régionale, se qualif ient ainsi 

pour les Championnats de France 

prévus en avri l prochain.

FOOTBALL - NATIONAL 2

Pts Jou GA

1 CRÉTEIL 34 18 17

2 CROIX 32 18 4

3 SAINTE-GENEVIÈVE 30 18 5

4 ÉPINAL 27 19 - 1

5 LILLE 27 17 11

6 SEDAN 27 19 2

7 REIMS  26 18 3

8 SCHILTIGHEIM 25 19 0

9 HAGUENAU 23 19 1

10 BOBIGNY 23 19 - 4

11 BELFORT 23 18 - 2

12 FLEURY 22 19 - 6

13 FEIGNIES/AULNOYE 21 19 - 4

14 SAINT-MAUR 20 18 - 1

15 LENS 20 18 - 3

16 ARRAS 10 18 - 22

HANDBALL FÉMININ -  

EXCELLENCE RÉGIONALE
Pts Jou GA

1 CERGY 31 12 81

2 VAL-DE-SEINE 30 12 29

3 BOBIGNY 29 11 69

4 MONTIGNY 27 12 1

5 MALAKOFF 24 11 16

6 LIVRY-GARGAN 22 12 - 19

7 MEAUX 22 12 - 9

8 VITRY 21 12 - 43

9 VAIRES 16 12 - 49

10 ORMESSON 14 12 - 76

Pts Jou GA

1 COURBEVOIE 74 17 455

2 SAINT DENIS 70 16 357

3 AUXERRE 55 17 105

4 MASSIF CENTRAL 46 17 45

5 GRETZ/OZOIR 41 16 35

6 BOBIGNY 39 17 - 5

7 RUEIL MALMAISON 38 16 - 28

8 SUCY EN BRIE 33 16 - 50

9 BOULOGNE-BILL. 33 17 - 109

10 CLAMART 21 16 - 185

11 PITHIVIERS 18 16 - 195

12 VIRY-CHÂTILLON - 34 17 - 425

RUGBY MASCULIN - FÉD. 3TENNIS DE TABLE - PRÉNATIONALE

Class. Clubs Pts Jou

1 MONTREUIL 5 2

2 BOBIGNY 5 2

3 BEAUCHAMP 4 2

4 CLAMART 4 2

5 REUILLY 4 2

6 LOGNES 3 1

7 FONTENAY 1 1

8 KREMLIN-BICÊTRE 1 2

Pts Jou GA

1 TREMBLAY 40 14 78

2 MONTFERMEIL 36 14 87

3 AUBERVILLIERS 36 14 85

4 NOISY/GAGNY 35 13 48

5 BOBIGNY 28 14 7

6 VILLEPINTE 28 14 9

7 ROMAINVILLE 26 14 - 1

8 AULNAY 24 14 29

9 BONDY 23 14 - 35

10 SAINT-DENIS 22 13 - 10

11 VILLEMOMBLE 18 14 - 121

12 NOISY-LE-SEC 10 12 - 176

HANDBALL MASCULIN - 

1RE DIVISION TERRITORIALE 

R É S U LTAT S  E T  CL A S S E M E N T S

Bref

Résultats�: Bobigny-Rueil-Malmaison�: 20-15, 
dimanche 10 février. Sucy-en-Brie-Bobigny�: 24-21, 
dimanche 17 février.
Prochain match�: Bobigny-Auxerre, dimanche 
3 mars à 15�h au stade Henri-Wallon.

Prochain match�: Beauchamp-Bobigny, samedi 
23 mars à 15�h.

Résultats�: Bobigny-Malakoff�: 20-0 (forfait de 
Malakoff), samedi 9 février. Vitry-Bobigny�: 20-23, 
dimanche 17 février.
Prochain match�: Bobigny-Cergy, samedi 16 mars 
à 19�h au gymnase Henri Wallon.

Résultats�: Aulnay-Bobigny�: 36-21, dimanche 
10 février. Bobigny-Aubervilliers�: 30-33, samedi 
16 février.
Prochain match�: Bondy-Bobigny, lundi 18 mars 
à 21�h.

Résultats�: Reims-Bobigny�: 0-0, samedi 9 février. 
Sedan-Bobigny�: 2-2, mercredi 13 février. Croix-
Bobigny�: 0-1, samedi 16 février.
Prochain match�: Créteil Lusitanos-Bobigny, 
samedi 23 février à 18�h
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HUMOUR

Pour le meilleur 
et pour le rire

Couscous aux lardons, la comédie à succès de Farid Omri, 

se jouera le 8 mars à Bobigny. Une pièce sur le mariage 

mixte à la sauce samouraï.

V
oilà pour le moins une pièce qui marche ! 
Treize ans après sa première représentation 
à la Grande comédie de Paris, Couscous aux 

lardons s’y joue encore très souvent à guichets 
fermés. Deux des comédiens qui se relaient qua-
siment chaque jour au Théâtre de la rue de Clichy 
se produiront le 8 mars à Bobigny. La salle était 
en tout cas comble quand nous y sommes allées, 
mardi 12 février. Le théâtre est certes petit, mais 
le public de ce soir-là riche de couples visible-
ment mixtes… de multiples ethnies. Car tel est 
bien le thème de cette sorte de vaudeville à la 
sauce harissa-moutarde, où la mauvaise foi est 
reine. L’auteur Farid Omri, décédé en 2017 à 51 
ans, était un humoriste d’origine tunisienne 
ayant grandi du côté de Saint-Étienne (Loire) 
avant de monter à la capitale pour faire des one-
man-shows puis de mijoter une comédie avec 
son copain, Fabrice Eboué, sur un sujet porteur 
à l’époque : le couple. Bientôt seul, Farid Omri 
cuisine quand même son Couscous aux lardons sur 
le mariage entre Marie-Sophie et Rachid. Elle est 
une jeune bourgeoise catholique à la mère pas 
très progressiste et lui vient d’un milieu popu-
laire musulman avec une maman très présente ! 
Tous deux testent « l’amour du risque », comme ils 
le disent sur scène. Si, si, souvenez-vous de cette 
vieille série (on disait feuilleton à l’époque !) des 
années 1980 sur un couple de milliardaires, 

PERCUSSIONS

Clameurs du monde
Les classes de percussions des conservatoires de 

Bobigny, Romainville, Bondy et Pantin s’associeront 

avec les élèves de l’Atelier musical de l’Oise pour un 

concert exceptionnel, samedi 23 février. Une première 

partie où se mêleront œuvres contemporaines et 

musiques de fi lm. La salle Pablo-Neruda vibrera 

ensuite au rythme des vibraphones, marimbas, 

xylophones et sûrement du sixxen. Cet instrument 

composé de six claviers de métaux a été inventé 

par le compositeur mathématicien Iannis Xenakis 

et par Les percussionnistes de Strasbourg dont faisait 

partie Keiko Nakamura, actuellement en résidence 

au conservatoire Jean-Wiener. Les stagiaires 

de la musicienne d’origine japonaise présenteront 

en seconde partie de soirée au moins deux œuvres 

de Xenakis.  F.P.

SAMEDI 23 FÉVRIER À 17�H, 

SALLE PABLO NERUDA, GRATUIT

CANAL 93

Tenté par une 
comedy school�?

Vous avez toujours rêvé de faire l’école du rire, Canal 

93 vous off re la possibilité d’intégrer une vraie comedy 

school. Les cours dirigés par le producteur de one man 

show Prince Calixte ont lieu tous les samedis de 12�h à 

15�h. Et il reste encore quelques places. Alors si vous 

vous voyez déjà en haut de l’affi  che ou face cam’, 

que vous souhaitez marcher sur les pas de Squeezie 

ou de Nawell Madani, mais que vous manquez un peu 

de confi ance en vous, foncez�! Le premier atelier est 

gratuit.

CANAL 93 - INFO�: 06�98�93�96�50. 50 €/MOIS.

détectives à leurs heures perdues. Alors là, 
c’est moins glamour et plus drôle.

Choc des cultures

De quiproquos en jeux de mots, de réfé-
rences un brin désuètes à des punchlines plus 
modernes, de disputes en réconciliations, le 
choc des cultures ne se digère pas toujours ai-
sément. Parfois ça pique. Ou ça chauff e entre 
les deux amoureux. Et dès le départ, dès la 
préparation de la cérémonie de mariage, ça 
coince. Marie-Sophie a déjà repéré un traiteur 
aux tarifs foie gras-champagne Roederer, mais 
Rachid passerait bien commande d’un cous-
cous pour tous préparé par môman ! Fin de la 
scène : on retrouve nos tourtereaux unis pour 
le meilleur et pour le pire dans un apparte-
ment au décor « laïc ». Mais accepter la culture 
et la religion de l’autre n’est pas chose aisée, 
surtout quand les parents de l’un comme de 
l’autre voient cette union d’un mauvais œil. 
Qu’ont-ils fait au bon Dieu pour mériter ça ? 
L’arrivée d’un lardon ramènera-t-elle tout ce 
beau monde à davantage de bienveillance ? 
That is the question ! Le diable se nichant dans 
les détails, nous ne vous en dévoilerons pas 
davantage. Frédérique Pelletier

Vendredi 8 mars à 20�h�30, salle Pablo-Neruda. 
De 2,40 € à 13,70 €. Renseignements�: 01�48�96�25�75.

 Marie-Sophie et Rachid arriveront-ils à surmonter le choc 
 des cultures pour faire accepter leur mariage mixte�?
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C
’était un jour de Fête des mères, en 
mai 1967. Les grands-parents maternels 
d’Hervé Sannié inauguraient un magasin 
de fl eurs au 263 de l’avenue de Stalingrad. 
« Ils ont eux-mêmes construit ce petit 

immeuble ; auparavant ils faisaient les marchés à 
Paris, avec une charrette d’abord et ensuite une 
voiture », raconte celui qui est né un an après 
l’ouverture. Il quitte l’école très tôt et rejoint 
l’entreprise familiale. L’époque était fl orissante : 
ses grands-parents, rejoints par son oncle, 
vendent aussi des chrysanthèmes à proximité 
du cimetière parisien, des sapins de Noël à la 
boutique, où ils faisaient même venir un 
ostréiculteur pour les fêtes. « Des dynasties 
comme cela dans le commerce de proximité, c’est 
rare ! »  fa it remarquer Hervé. Sa f i l le, 
aujourd’hui âgée de 14 ans, n’est cependant pas 
sûre de reprendre l’aff aire. Les temps changent. 
« Nous étions plusieurs f leuristes, il y en avait 

sité Paris-XIII, l’hôpital Avicenne et bien 
d’autres. Et il a su s’adapter à une population 
aux diff érentes origines. « Les Antillais ont une 
prédilection pour les plantes exotiques, et les gens 
d’origine maghrébine pour le jasmin et les pieds de 
menthe. Les Indiens, quant à eux, sont plutôt chry-
santhèmes », détaille le quinquagénaire. Chaque 
début d’année, il scrute le calendrier. « Si la 
Saint-Valentin tombe pendant les vacances scolaires 
ou si la Fête des mères est placée au milieu d’un 
pont du mois de mai, cela a un impact négatif sur 
les ventes », souligne-t-il. Tout en admettant que 
« s’il y avait des fêtes tout le temps, cela représente-
rait tout de même trop de travail ! ».

Comme un psychologue

Le fl euriste n’est pas seulement un com-
merçant qui vend des fl eurs, c’est aussi à sa ma-
nière un artiste. Hervé adore réaliser des com-
positions : « Car à ce moment-là, vous créez 
quelque chose, vous donnez un style, une forme. Un 
peu comme un dessinateur qui part d’une feuille 
blanche. On ne fait jamais la même chose tous les 
jours ! » Et le commerçant de préciser qu’il faut 
aimer la relation avec la clientèle, « car on l’ac-
compagne dans les bons et les mauvais moments de 
la vie. Je travaille par exemple le matin pour la pré-
paration d’un deuil et l’après-midi à la décoration 
d’une voiture pour un mariage. De manière géné-
rale, on est un peu comme des psychologues, les 
clients nous racontent leurs petits malheurs. Il faut 
être réceptif. » Hervé confi e que la pivoine est 
sans doute sa f leur préférée, avec la rose, et 
qu’actuellement, la tendance est aux fl eurs sta-
bilisées, qui sont à mi-chemin entre les fl eurs 
fraîches et les f leurs séchées. Un procédé 
chimique permet en eff et de stopper le proces-
sus de vieillissement et de fi ger le végétal, dont 
la durée de vie augmente considérablement. 
Mais le dernier fl euriste balbynien, lui, a décidé 
de ne pas en vendre. « Car toute fl eur a un début 
et une fi n », estime-t-il, en embrassant du regard 
les jasmins, roses, primevères et autres bégo-
nias qui peuplent sa boutique et diff usent leur 
farandole de parfums.

Daniel Georges

Photo�: Henri Perrot

HERVÉ SANNIÉ Le dernier fl euriste de Bobigny 

parle de son métier avec bonheur, et de toutes 

ces fl eurs qui accompagnent les moments de la vie, 

inoubliables ou mélancoliques.

Un amour de Pavot

« Quand on crée 
une composition, 
c’est un peu comme 
un dessinateur qui 
part d’une feuille 
blanche. On ne fait 
jamais la même chose 
tous les jours ! »

encore un récemment avenue Jean-Jaurès. Et puis 
tous ont fermé. Je suis donc le dernier fl euriste à 
Bobigny ! C’est dommage pour une ville de 50 000 
habitants », déplore celui qui a repris le magasin 
à son compte, avec son épouse Valérie, en 2009.

L’œil sur le calendrier

Les gens achètent-ils donc moins de fl eurs ? 
« Il y a la réalité économique et il est vrai que désor-
mais, on fl eurit moins sa maison. On vient surtout 
acheter plus ponctuellement, pour les événements 
de la vie », explique le propriétaire du « Pavot ». 
Il se souvient qu’à l’époque, la boutique était 
ouverte douze mois sur douze. Depuis cinq ans, 
il la ferme après le 14 juillet pour rouvrir vers le 
20 août, afi n de préparer les cérémonies de la 
Libération de Paris. Le commerçant, qui s’ap-
provisionne à Rungis trois fois par semaine, 
travaille beaucoup avec les entreprises et admi-
nistrations locales : la ville de Bobigny, l’univer-
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Sortir chez vous

Mercredi 27
MAGIC CINÉMA • GOÛTER

Mango
Une taupe qui rêve de football.
14�h�30. 3,50 €.

MAGIC CINÉMA • AVANT-PREMIÈRE

Le cochon, le renard 
et le moulin
Dans le cadre du festival Télérama enfants.
Dès 5 ans. 3,50 € via le pass sur telerama.fr

Mars
Samedi 2

MAGIC CINÉMA • POP-CORN

Alita�: Battle Angel
Une place achetée = un cornet de pop-corn 
off ert.
16�h.�4 € pour les moins de 26 ans.

Dimanche 3

STADE HENRI-WALLON • RUGBY

Un air de revanche
Battu de 15 points au match aller, 
c’est en quête de revanche que l’ACB 93 
accueille Auxerre.
15�h.

Février
Jeudi 21

BIBLIOTHÈQUE ELSA-TRIOLET • EXPOSITION

Dans la peau 
d’une poupée noire
Des biographies imaginaires de poupées noires 
par des élèves du collège Timbaud.
Jusqu’au 13 avril. Gratuit.

BIBLIOTHÈQUE ELSA-TRIOLET • EXPOSITION

I am a man
Photographies et luttes pour les droits civiques 
dans le sud des États-Unis, 1960-1970.
Jusqu’au 23 mars. Gratuit.

MC93 • THÉÂTRE

Restitution 
de la masterclasse 93
Les élèves de la classe Égalité des chances 
mis en scène par Patrick Pineau.
19�h�30. Gratuit sur réservation�: 01�41�60�72�72 

ou reservation@mc93.com

Vendredi 22
CONSERVATOIRE • CONTE ET PIANO

Il était une fois…
Par les jeunes élèves des classes de piano.
19�h. Gratuit.

MAGIC CINÉMA • DOCUMENTAIRE

Soirée périphérie
Une soirée animée par l’association Périphérie 
autour d’En politica, en présence des 
réalisateurs.
20�h. Gratuit.

Mardi 5
BIBLIOTHÈQUE ELSA-TRIOLET • LECTURE

À VOIX HAUTE

Jeux de voix
Un atelier pour les 8-12 ans.
15�h. Gratuit sur réservation�: 01�48�95�20�56.

Mercredi 6

BIBLIOTHÈQUE ELSA-TRIOLET • CONVERSATION

Histoire de causer�!
Un atelier de conversation convivial,
principalement à destination des personnes 
en apprentissage du français.
De 18�h�30 à 20�h�30. Gratuit.

BIBLIOTHÈQUE ÉMILE-AILLAUD • LECTURE

Il était une fois 
en Amérique
Lectures musicales autour du blues et du jazz 
dans le cadre de l’exposition "I am a Man".
15�h. Gratuit.

Jeudi 7
MAGIC CINÉMA • AVANT-PREMIÈRE

Working Woman
Un fi lm délicat sur le harcèlement sexuel en 
milieu professionnel. Suivi d’une rencontre 
avec la présidente de l’association Les ateliers 
du travail.
20�h.�3,50 €.

Vendredi 8
MAGIC CINÉMA • AVANT-PREMIÈRE

Working Woman
Dans le cadre de la Journée internationale 
des droits des femmes.
12�h.�3,50 €.

SALLE PABLO NERUDA • HUMOUR

Couscous 
aux lardons (p. 14)
20�h�30. De 2,40 € à 13,70 €.

Samedi 23
PLACE RABIN-ARAFAT • ANIMATIONS

Piste de luge 
et ferme pédagogique 
+ activités créatives�
Du 23 février au 9 mars de 14�h à 19�h�30.
La piste de luge est réservée le matin, de 10�h 
à 12�h, aux enfants des centres de loisirs pour 
profi ter de descentes en bouées, encadrés par 
les animateurs. Pas d’activités de loisirs salle 
Pablo-Neruda les dimanches et lundis.

SALLE PABLO-NERUDA • CONCERT

Clameurs du monde (p. 14)
Les classes de percussions de plusieurs 
conservatoires des environs, dont celui 
de Bobigny, interprètent Xenakis. Notamment.
17�h. Gratuit.

BIBLIOTHÈQUE ELSA-TRIOLET • MULTIMÉDIA

Tournoi de jeux vidéo
Venez jouer en famille�!
15�h. Gratuit sur réservation�: 01�48�95�20�56.

Dimanche 24

ANCIENNE GARE DE DÉPORTATION •
VISITE GUIDÉE

De Bobigny à Auschwitz
Un lieu de mémoire d’où furent déportés plus 
de vingt mille Juifs vers les camps 
d’extermination.
14�h�30. Gratuit sur réservation�: exploreparis.com

Lundi 25
MAGIC CINÉMA • DOCUMENTAIRE

Dans la terrible jungle
Deux jeunes réalisatrices fi lment des 
adolescent(e)s d’un centre d’accueil 
pour handicapés. Séance suivie d’une rencontre 
avec l’une des cinéastes.
14�h�30. 3,50 €.

Bon ourj
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